
JOSEIPI BEAUDRY,

iONTRAL U DR

Prend la libertW d'informer ses amis et le public, q'il a transportà sa boutique de tailleur à 'a-
dresse ci-ds-us.

il a reçu par les derniers arrivages uni'large asorimîent de DI AI'S, CASDIIRES, DOESINCS,
ETOFFES POUR \TESTES, &c. i aussi, un asortimuernt géniéîral de:

-L\RDES FAITES,-
dans le dernier goà t, à îles prix r éduits, pour argent comptant.

En annonçant qu'il vient de recevoir un nouvel et splendide assortiment de tout ce que le goût le
plus raflité et le plus filioinable peut désirer en drap4, casimi res, soiries ou étoles de fantaisie, &c.. le
soussigné Cror.it nmquer :nu devoir de la plus simple urbanité, S'il n':ait au public connai.eutr et
ilég.au du Canada, ses remncrcimnens, pour la faveur inoue qu'on lui a témoignée jusqu'à ce jiur.' -1

espére en même temps que toutes ses honorables pratiques sont satisdaites de la pounctualité qu'il a
a)portée dans l'exécution de leurs commandes.

Le nomnbre crOissanîtde ses clients lui prouve constamment que la courtoiýie etFl'exactitude sont de
première nécezité dam un établisseiment (le la nmature dc celui qu'il dirige A Montré.l; entiin le ous-
signé en rappl.aLntque son magnitique magasin est ouvert à td]me here du jour aux visites du public,
engage les personnes qui annent les eàments a la imoJe et i bon marche, à lui accorder leur confiance.
Elles se convainqueront ainsi par elles-mmenes, que sa maion, 1n1 des plus aclal:udees du Monitréil,
est aussi remarquable par la uodicité le ses prix, que par lt va:riMté et la solidité dé ses étoffcs et l'élé.
gance vraiment l'are de la coupe des habillements qu'elle confectionne.

Montréal, juillet 1853. •JOSEPII BEAUDRY.

31MERCUtTRY DE QUEBEC,

Publié au sitge (1u gouvemement les m'.ardis, jeudis et samedis soir, atant le départ dles r.tenlerq,
contient les dernières nouvelles de toutes les parties du monde reçues par le télégraphe et ks muaîlles.

Outre toutes les nouvelles du jour, il embrasse dans son cadre la politique, la littér ti, le commerre,
l'agriculture, la miu-ique, le drame, é:e., en tui mot tout ce qui peut intéresser les l.'cteurs ei général.
De plus il a uie correspondance dle Londres régulière, écrite avec soin, qui lui fournit un reid-compte
complet le tonus les événeient, européens survenus chaque «emaine. Cette Crires p ondianeu est écrite
et rédigue expres6ment pour le Mercury. Nul journal dans la province ne le surpas.e par la
relation des pir édâs parlementaires.

Cnditions d'abonemnt, QUATRE DOLLARS par an, payables d'avance. On peut s'abotner
pour trois ru six mois à volonté.

Les iaitres de poste qui deviendront nos agents auront droit à une copie gratuite, eni envoyant quatre,
abonnements ou plus payés A l'éditeur.

S'adresser a T. CARY, escaliers de la rue Buade, vis-A-vis des batisses du Parlement ,i Québec.
* Québec, juillet 1853.


